
Au cours d'une vie, le lien de la fratrie est celui qui dure le plus longtemps. Et pourtant, la
fraternité n’est pas la relation la plus simple à vivre ! L’histoire biblique nous le montre
amplement, avec toutes ces rancunes, jalousies, tromperies et incompréhensions
fraternelles : Caïn et Abel, Jacob et Ésaü, Marthe et Marie, Jésus et ses "frères et sœurs"... 

Pour qualifier les liens entre chrétiens, les premières communautés auraient donc pu
opter pour un mot plus consensuel, plus "léger". Elles ont gardé au contraire le mot
"frères", en lui attribuant un sens spirituel fort. Bien des institutions le lui ont emprunté
par la suite, à commencer par notre République Française ! 
Ce mot de fraternité est un défi à lui seul pour les baptisés. Le défi de la vérité dans la
relation. Le défi du pardon offert et reçu. Le défi de la charité fraternelle vécue à tout
instant. Le défi de ne jamais oublier que c’est un même Père qui nous a choisis. 

Celui qui écoute la Parole de Dieu est pour Jésus "un frère, une sœur"… (Mc 3, 25) pas un
collègue, pas un copain. Un frère, une sœur et même "une mère" : nous sommes l’Église
les uns pour les autres. 

"Petites" parce qu’il ne s’agit pas de grands rassemblements, mais de petits groupes
composés de 3 à 8 personnes issues de notre environnement proche. Ces petits groupes,
qui se réunissent dans les maisons, sont appelés à grandir et à essaimer pour former
d’autres petits groupes. 

Nos mots sont porteurs d’images. Plus ou moins actuelles, plus ou moins faciles à
assumer... Quand on utilise le mot "missionnaires", on se réfère souvent aux missionnaires
d’autrefois partis pour évangéliser le monde qui s’ouvrait devant eux... 

Aujourd’hui, le monde à évangéliser est à nos portes : en bas de nos immeubles, à la
sortie de nos écoles, sur nos places et dans nos villages ! L’appel de Jésus résonne
toujours : "Allez, de toutes les nations faites des disciples" (Mt 28 19), "Comme le Père m’a
envoyé, à mon tour je vous envoie" (Jn 20, 21). Pas pour faire du prosélytisme ! Mais parce
que l’Esprit nous pousse à sortir de nos maisons pour aller à la rencontre vraie et gratuite
de l’autre. Qu'il en soit conscient ou non, l'autre attend d'être visité par la Parole… Nous
l'avons reçue nous-mêmes pour la partager. En un mot, c'est cela être missionnaire !

Lorsqu’il a écrit sa lettre aux communautés chrétienne en 2012, notre
évêque, le Père Yves Boivineau aurait pu proposer un autre nom, tout aussi
parlant, voire plus…. Mais c’est celui-ci qu’il a choisi. Tentons de le décrypter
et de l’adopter !
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